LES 


Ben GOURION 


FORCES ARABES COALISÉES 


envahissent ELIZABETH ET PHI 
la Palestine 


Après la reconnaissance d'Israël 
par Washington, les grandes 
puissances réfléchissent avant de 


fixer leur attitude 

Tell-Aviv, capitale du nouvel 
Etat juif, a subi trois bombarde- 
ments aériens depuis ce matin 


JÉRUSALEM ENTIÈREMENT 
AUX MAINS DES JUIFS 


La Palestine vit des heures cruciales. Depuis minuit, 
une situation nouvelle se présente; les événements se suc- 
cèdent à un rythme accéléré. Voici, dans l'ordre chrono- 
logique, ce qui s’est passé depuis hier : 


1. Le nouvel Etat juif a été pro- 
à Tel-Aviv, sous le nom 
in gouvernement a été formé 
présidence de Ben Gourion 
Cunningham, naut 
de Grande-Bretagne, 
a quitté le port de Haifa à bord du 
croiseur « Eurelyus » 
Le gouvernement des Etats-Unis 
a reconnu l'existence « de facto » 
at d'lsraël. Le Guatemala a 
uivi cet exemple. 


4. L'Esypte, l'Irak, la Syrie ont pro- 

clamé la loi martiale sur leurs 
erritoires. Le Liban a décrété l'état 
d'urgence 


Deux colonnes égyptiennes ont 
franchi ja frontière sous le com- 
mandement du général El Mawawi 


- GOUVERNEMENT 
amoindri 
-3 FORCE ECARTELEE 


tels sont les résultats d’une nuit agitée qui 
a vu l'Assemblée voter, contre le gré de 
M. Schuman, la laïcisation des éco!es des houillères 


les entreprises mi 
iccales et de moii 


epéciai ou s 


de débats et une nuit fiévreuse où une cri 


E microbe de la politique est le pius puissant de tous. On a pu le 
constater une fois de plus au cours du débat sur la laicisation des 
écoles libres des Houillères du sud de la Loire. 

agissait en tout et pour tout de 28 écoles privées créées | 


n du caractère spécial des po- 
nstituteurs affectés à ces éta- 


nt à bénéficier d'un régime 
semblée nationale trois jours 
ministérielle n'a été éviteé | 


que pour sauver le franc d'un péril inattendu. 


EMAIN 
A LONGCHAMP 


L'important programine de la 
urnée des POULES D'ESSAI que 
u iété VEn 


Fies prei 
és du Pris de Dia: 

b. 

s'ajouter ia grande 
que de ia « COUPE » 


0.600 Fr. 
vurses, Plus intéressantes 
s unes que les autres et qui repré- 
e au total, plus de 3 mij- 
as 500.000 fr. 

mateurs de courses de 
il lire ie soir dans no- 
on, le programme dè- 
taillé de ta reunion. Des notes sur 
les concurrents, des pronostics et 
difrérentes rubriques hippiques 


Le gouvernement en sort amoin- | 
dri et la Troisième Force écarte- | 
lée. I est vrai qu'aucune majorité 
constructive n'a réussi à se cris 
tallieer contre elle, ce qui rend plus 
précaire que jamais la position de 
l'Assemblée. 

il n'y a donc finalement que des 
vaincus dans cette aventure où « la 
majorité de rechange » sur laquelle 
reposaient les espoirs de certains s'est 
révélée inexistante, 

La majorité de 297 voix contre 210 
qui a finalement substitué l'ancien 
rojet Ramadier à celui de M. Ro- 

rt Schuman. est_incontestablement | 
une majorité de Front populaire 

Mais ce qui limite la portée de | 
cette manifestation, c'est qu'elle | 
ent intransposable sur tout autre | 
plan que celui de la lalcité. | 


M. Pieven a eu hier un long en-| 


l'ancien mi 


Inistre sera approuve pour | 
l'initiative qu'il a prise de tenter un| 
la « Troisième 


Mais que représente encore ia 
Troisième Force ? Et l'intergroupe 
«at-il vraiment capable de se poser | 
#0 arbitre ? Il est permis d'en dou-| 
ter. 


— ACHAT de PIÈCES D'ARGENT DEMONÉTISÉES 


de O fr. 50 : 9 fr. — de 1 fr. : 18 fr. — 
de 5 fr. : 110 fr. — de 10 fr. : 32 fr. — de 20 fr. : 64 fr. 


PRIX VALABLES JUSQU'AU 25 MAI 
GODOT et FILS, S.A.R.L., 26, rue Vivienne 


(Métro Bourse) 


Change de monnaies - Représentation de Maisons étrangères 
SR tins Interruption de 10 à 18 h. 


de 2 fr. : 36 fr. 


GUT. 46-81 


Paris 
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DIMANCHE 16 ET LUNDI 17 MAI 1948 


Pentecôte, 


5 FRANCS 


ont admiré Versai] 


que f$ 
tous _les M 
C'était u 
de la 
grandi de paii 
de Bucida 
de Balmôral Asainte- 
n'empêche pat ia fifie 
reine d’être aul ariew 


Les armées de Transjordanie ont 


* pénétré en Terre Sainte. A GAUCHE : la Whi t 
7. Des unités blindées syro-libanaises accueillie ou polais du g roi 
ont attaqué la Palestine sepieu- CI-CONTRE 
pr À ` une promenada 
8. Tel-Aviv a été bombordé p: sous les colonnades. 
ux fois ce matin, par des av CI-DESSOUS l'arrivée du 


on croit étre de nation 
ptienne. Deux d'entre eux aurai 
été abattus. 
9. L'Asemblée générale de l'O.N-U 
a désidé la nomination d'un 
eur en Palestine. La proposi- 
américaine d'instauration d'un 
ship pour Jérusalem a été re- 
poussée. 
10. Les forces de la Haganah con- 
lent entièrement le port d 
Saint-Jean-d'Acre et la ville de J 
saiem, ou les Arabes négocient une 
trêve 
11. 7% 
de CI 
fa. La plupart 
d'entrainement 
12. Le souvernement égyptien a re- 
mis une note aux grandes puis- 
sances pour expliquer sa position € 
ce qii concerne l'intervention armé? 
en Palestine 


cortège officiel 


immigrants juifs 
re ont débarqué à Ha 
ont rejoint les camps 


venant | 


L'attitude des puis-| 


sances à l'égard du 
nouvel Etat d'Israël 


WASHINGTON. 15 mal. — C'est 
onze minutes après l'heure légale 
d'expiratior nandat britannique 
que le présiden: 
é l'acte de recon 
nce officiel du nouvel Etat 


gran 
mblan 
vouloir encore se Comp 


La position française 


La France se trouve dans une $ 


pose donc 
bien informés, 
gouvernement 

La Grande-Bretagne, de sc 


ne reconnaltrait 
ment l'Etat juif. 


L'attitude soviétique 


A Washington, M. Cromyko a 
indiqué que la Russie avait l'inten- 
tion de reconnaître le nouvel Etat 


SUITE PAGE 3 


Si VRAIMENT VOUS 
PRÉFÉREZ LES 
ALIMENTS FADES 


ET FAITES DES METS 
LES PLUS SIMPLES 
DES PLATS DE FESTIN. 


Ci-dessus : Elizabeth et Philip 


avant le diner d'hier à l'Elysée. 

La princesse portait une robe de 

satin blane brodée et ornée de 
paillettes bleu turquoise, 


2% L 
2045 Andro:naque. 


La Peine capitale. 


Antoine Les Mains sales. 
Atelier Invitat. au château. 
Athéné, Nous ir. à Valparaiso 


Pas sur la bouche. 
Avent. Rol Pausole. 
Maréchale Ss-Gêne. 
Plume au vent. 


Quatre comédies. 
Léopold le Mal-aimé. 
Tis ont 20 ans. 

Baron sur la branche 
Andalousie. 


Gaité-Montp. Orion le Tueur. 
Gramo: Baby Hamilton. 
Gd-Guigno Un cri dans la nuit. 
Gymnase . Thérèse Raquin. 
Hébertot . Ann. faite à Marie. 
Maitre de Santi 
Humour .… Nouveaux Maîtres. 
Madeleine Tovariteh 


La Première Légion 
La Rage au cœur. 
K.M X. Labrador. 
Violettes impériales. 
Le juge de Malte. 
Spectacles Tehekov. 
La Petite Hutte. 


1 nuit ch. vs Mme. 
Pigalle …… 21 Thermidor. 
Pie-St-Martin 21  Tire-au-flanc. 
Potinière … 21 Jeu de dames. 
Renaissance... 2045 La Célestine 
Bt-Georges… 21 Mademoiselle, 
Sarah-Bernh. 21 Romance. 

21 Couleurs du temps. 
La Folle du 27. 


Les Enfants du Père. 
Voici Marseille 


LU: 21 Irai crac. $. v. tomb. 
mbier 20,45 Lucienne et le bouch. 
RELACHE : Ambassadeurs, Œuvre, 
Théâtre des Champs-Elysées. 
CHANSONNIERS 
Cav. Républ.. Le tranc... geint. 
Coucou … K. Paul, R. Carlès 
Revue. 
Deux-Anes … 21 Faut que ça saute ! 
2 R Q e48 » 


Rente en plan. 

Rieux, Souplex. 

Revue de l'an 2000 
(J. Nohain). 


CINEMAS 
FILMS FRANÇAIS 


Agriculteurs … Monsieur Vincent. 
Blanc comme neige. 
Les Condamnés. 
1 jeune fille savait. 
L'inévit. M. Dubois. 
Blanc comme neige. 
Le Diable au corps 
Rocambole. 
Au cœur de l'orage. 
Bianc comme neige. 
Si jeunesse savait. 
Les Condamnés. 
Blanc comme neige. 
Bat. de l'eau lourde. 
Au cœur de l'orage. 
La Vie en rose. 
: Carcass. et Tord-Cou 
Carcass. et Tord-Cou| 
Carcass. et Tord-Cou| 
Le Diable au corps. 
Paris 1900. 
Paris 1900. 
Une murt ss import. 
MM. L ronds-de-cuir 
Une mort ss import. 
Paris 1000. 
Les Condamnés. 
Les Condamnés. 


L'abondance des matières 
nous oblige à reporter à demain 
la publication des Mémoires de 
Raymond Vaudé, recueillis par 
Jean Bonnery. 


CHATELET. — A l'occasion 


de la Pentecôte, mi ul 
taire du grand succès - LA MARE- 
CHALE SANS-CENE ». Lundi 14 h. 30 


et soirée supplément, mardi 20 h. 80. 


"2 Paris-presse (d) 


A Ge FRANK G. SLAUGHTER. — Traduit de l'an 


UN BAISER D’ADIEU 


ADY MARIAN toucha légèrement le bras de Michel qui 
sentit sa main trembler et c'est avec un sourire contraint 


TO 


is par 


qu'elle lui posa cetté question : 


_— Seul médecin de Ferdinanda, vous devez naturellement 
être très occupé. Trop occupé pour pouvoir nous consacrer beau- 


coup de temps ? 


— Vous avez parfaitement raison. 
Mème avec le docteur Hilary pour 
m'assister, j'ai plus de travail que je 
n'en puis faire. 

— Mais vous vous installez à Fi 
dinanda ? 

Seulement, jusqu'à ce que j'ai 
pu acheter un terrain dans l'intérieur. 
A Cowford je pense. Sur le fleuve 
Saint-Johns, à l'endroit où la grand' 
route royale le traverse venant de 
Saint.Augustine 

— Vous avez l'intention de grandir 
avec le pays, docteur, comme un 
pionnier ? 

La Floride fera partie des Etats- 
Unis en juin. Je crois pouvoir me 
transformer en américain avec très 
peu d'effort 

— A Cowtord, vous comptez devenir 
planteur aussi bien que médecin ? 

— Quelques arpents, ei je puis ac- 
quérir une concession agraire espa- 
gnole. Comme la plupart des Anglai 
déracinés, j'ai toujours souhaité avoir 
de la terre à mol. 

— Cela signife « coton », docteur 
Et vous ne pouvez faire de Coton sans 
esclaves. 

— J'ai l'intention de travailler avec 
des affranchis. Et je suis marié à 
une femme bien meilleure que je ne 
le mérite. Je suls heureux 

— Vous étiez heureux à l'instant, 
dans mes bras 

— C'était notre baiser d'adieu. La 
preuve, pour vous et pour mol, qu'il 
n'y a rien à pardonner. Aucune ral 
s0n de nous hair. 

Marian le regardait sans mot dire. 

— Puis-je vous souhaiter bonne 
nuit ? dit lentement Michel 

— Vous continuerez à me désirer, 
quoi que vous mettiez entre nous. Vous 

vez essayé de m'échapper déjà et 
n'avez pas réussi. Pouvez-vous nier 
que j'étais l'aimant qui vous retenait 
en Fioride ? 

— Je l'admets volontiers. 

Alors, comment pouvez-vous ré- 
sister à votre désir, ce soir ? 

— Peut-être en avons-nous dit trop 
tous les deux, Marian. Peut-être est-ce 
vous qui avez prémédité cette ren- 
contre en nous Jetant ainsi i'un vers 

utre. 

— Regardez-mol, chéri, Ne me 
haïssez point parce que je demande 
quelque chose que jamais Je ne pour- 
Fai, posséder vi meni 

Ceite fois, les larmes brouillèrent 
tout à fait sa voix, et Michel se tour- 
na vers elle, ʻenlaçant une fois en- 
core. Leurs corps se balançaient en 
un baiser qui semblait ne pas vouloir 
finir ; elle ouvrait ses lèvres fraiches 
sous celles de Miche:, comme si elle 
voulait aspirer son haleine jusqu'au 
centre de son propre corps. Michel 
glissa doucement ses doigts sur le glo- 
be exquis d'un sein souple et chaud 
Mais il eut un sursaut et s'arracha à 
cette étreinte. li trébuchalt comme 
un homme ivre en fuyant vers la 
porte. 

— Bonne nuit, Marian. 

Une main eur le 


Marian avale it 
joué pendant leur baiser intermin 
Die, ot redresa są cravate. Morian 

t a; 
tante. Ses Joues 
masse croulante de ses cheveux noirs. 
Son corsage dégrafé laissait voir un 
jeune sein ferme, un sein qui brillait 
comme de l'ivoire sous la lumière. 

— Bonne nuit, docteur Stone. Je 


était silencieuse : si Marian pleurait, 
gueun sangiot ne parvenait juqu'i 
ju 

Un esclave domestique jaillit de 
l'ombre. une lampe à la main et pré- 
céda Michel sur les marches pour le 
guider vers sa chambre. 

— Je désire passer un instant à la 
nursery. Senor Leigh craignait que 
l'enfant fût Meèrement souffrant. Je 
vals voir s'i] dort bien 

s vous plaira, docteur. 
brasure de 
haut la 


la porte, et lesel 3 
lampe pour guider les pas de Michel 


sur le tapis baigné de clair de lune. 


(Z 
JOSEPH VON STERNBERG 


La chambre n'avait pas 
Tante Queen, détendue sur son 


comme un chien de garde fatigué, 


dormait dans 


berceau 


rofondément, et. 
osier, la respi 


ceptible. Michel prit la lampe et l'a 
procha du moise, laissant la 

courir sur le corps de l'enfant, 
petit visage et la tête embroussailk 


changé 


tion trane 
quille de l'enfant était à peine per- 


tmur 


(Suite de la première page.) 


familiers du Palais étaien 
au fond de la grende cour, 
l'arrivée des Altesses. 


rassemb 
attend 


ray. La foule qu 

s rangs, éclata en 
Au fond ds 

dy Egerton, 


Trianon avec le prince Albert 


E grand cordon de 


Le docteur Michel Stone, un soir 


force par Adam Leigh, trafiquant 
d'esclaves, sur un de ses voiliers 
Profitant d'une escale en Floride, 
Michel a réussi à s'évader 
compagnie da son serviteur Tola. I 
est recueilli par le docteur Hilary 
et soigné par Dimitry Parker, son 
assistante, qui le cachent dans une 
épave abandonnée, Le but de M! 
chel est de se réfugier en Améri 


ht 
le 


p- 


le 
ee 


demeurant dans l'ombre. Un long mo- $ 


ment il regarda son fils éndorrmi. 
répétant qu'il était absurde de réc! 


mer comme sien ce petit bout d'home 


me. 

Avec Mozo qu'il 
sus de lui, avec la nourrice dont 
ape 
lit, Michel 
nir de son fis, 
se dessinait 
midi de Mozo. 


royait se délimiter l'a: 
aussi nettement 


heureux, 
quelque inquiétude pour sa santé ? 


= Pi prése Resolve. Il pouvait même crol 
nuit. FRERE a était dans sa chambre À cou. 
it. uenas moches, senor Mike, cher du Prado et n'avait qu'à s 


Puissiez-vous dormir aussi bien que 


lui 


Prenant la lampe des mains de 
ses 
pas et se trouva bientôt À nouveau 


l'esclave, Michel retourna sur 
sur le palier, La maison et tout 


domaine s'enveloppaient à* prére: 


CALIFORNIA 5.B° MONTMARTRE 


GENE TIERNEY, 


HAINGHAI 


ian lim de 


LES — 
ENCHAINES 


(version française) 


STUDIO 28 ‘uses 


PORTE ST-MARTIN 


SITEURS DE LA FOIRE DE PARIS 
POUR LA PENTE 


Dimanche 18 
let lundi 17 
ALLEZ VOIR LE JOYEUX CO 


BACH 


DANS 


« TIRE - AU - FLANC » 
LE RECORD DU RIRE ! 


sentait: au-des- 


reavait la masse dans le petit 


le mur l'ombre for- 


rçon dort comme un chiot 
senor Médico. Aviez-vous 


JOTE 
MATINEES 15 h. 


IQUE 


de silence comme d'un manteau. 
Michel regagna sa chambre, 


piliers du portique. 


ne sen: it remarquablement calme. 


ut: 


f Dimity end 


(A suivre.) 


retourner pour v 
dans le lit-batenu 


(Copyright 1948 


by 


man.) 
Voir 
© mars 1948. 


le 
nt 


que vous n'aurez 
numér. comiq 


TOM ond JERRY - TRIO FAYES 


MEDRANO 


DERNIERS JOURS 


D RESTAURANT-CABARET 


AMBASSADEURS 


GRANDE SEMAINE 
DU JAZZ 


avec 
AUX THES ET EN SOIREES 
Les célébrités du Jazz américain 


COLEMAN HAWKINS 
SLAM STEWART, trio 
ERROL GARNER 
HOWARD McGHEE, sextet 
CHIPPIE HILL 


Diners à partir de 21 heures 
Réserv. votre table à ANJ. 27-4 


vu les plus 


0 


SSSSSSLSS 


2 ans consécutifs de succès 


et PARIS EXTRA-DRY 


(Costum. at déc. viennent d'être renouv.) 
continue so triomphale corrière ou 


CASINO DE PARIS 


la merveill. et super-revue 


STUDIO UNIVERSEL 
31, avenue de l'Opéra 
CINEMA LE PANTHEON 
13, rue Victor-Cousin 
LE REGENT CAUMARTIN 
4, rue Caumartin 


PARIS 1960 


avec les plus grandes vedettes du music- 
hall, des orts et de la politique : Mou- 
Chevalier, Jeon Jourès, 


avec CRI-CRI MULLER et ||| Au kenoir, Gorge capanmauent, 


d'après les 


Les Nus Célèbres 


Blum. Lo belle Otéro, Claude Debussy, 
André Gide, Polin, Auguste Rodin, M 
rice Borrès, Dronem, Paul Dér 
Mayol, Courteline, ‘Sorah Bernhard, 
Edmond Rostand, Mounet-Sully, Lucien 
Guitry, Cécile Sorel, Jeon Bouin, André 
Brülé, Paul Voléry. Blériot, Firmin Gé- 
|, Yvonne de Broy, Mor- 
celle Proince, Gebriell jot, Jane 
„Maurice _ Donnoy, Colette, 
Cossive, Max, Gabrieiie 


de l'Europe, la lumière venait de 
France avec beaux vers et la 
passementerie, malgré les corsaires 
de Saint-Malo et la guerre toujours 
recommencée. 

Quelques moments avant que le 
cortège officiel zrrivât, un de nos 
confrères, qui avait passé la nuit ca- 
ché dans les buissons du pare, était 
découvert par la police et expulsé 
du château 

Cinéastes, photographes, journalis- 


tes étaient tenus en d#hurs des grilles, 
cependant qu'une foule d'amis et de 


A 1l heures, avec une demi-he: 
de retard sur l'horaire prévu, le cor- 
raissait enfin, venant de V 


d'honneur, était assise à ‘côté de 
princesse. Le due d'Edimbourg oce 
pait un strapontin. 

Dans le Palais de Versailles, p 
dans le parc, la princesse Elizabet 
allait suivre le parcours son 
aisule Victoria avait emprunté en 
1842 quand elle visita solennelirment 


le château et vint habiter au Grand 


Au pied de l'escalier de la Reine. 
elle avait été accueillie par le pré- 
fet ZiwWes, le maire de Versailles ; 


AU DINER DE L'ELYSÉE 
ELIZABETH A ÉTÉ REINE 


la Légion 


d'honneur en sautoir sur une 
n bilanc. Elizabet! 
` du somp- 


d'hiver 1816, a été embarqué de | 


| 


en | 


ré- 
sistant à l'impulsion de claquer la 
porte, tandis qu'il se trouvait dans 
le bain de lune ruisselant entre les 
Pourtant il se 


Il pouvait presque se croire reve- 
nu à Ferdinanda, debout à la fenâ- 
tre du dispensaire et regardant de 
côté du port la masse de la 


rie 


Paris-presse 
Presses de la Cité and Agence Hoff- 


« Paris-presse » à partir du 


IL NE SERA PAS DIT#, 


f 
; 
; 
ý 
; 
j 
; 
f 


M. Mignot, le directeur des Arts et 
Lettres; M. Jaujard et les magi- 
ciens du château qui ont réveillé 


les splendeurs de Trianon da: 
notes les plus délicates, M. Mor- 
cheau-Beaupré, conservateur en 
chef, Japy, architcte en chef, Ven- 
derkemp, conservateur du Musée. 
La princesse portait un chapeau 
de paille blanc à ruban, un man- 
teau chartreuse très léger et des 
chaussures à hauts talons, avec les- 
quelles elle allait parcourir quatre 
kilomètres de salons, d'escaliers, 
ppartements, de musée. Le duc 
avait déposé son uniforme pour re- 
un complet bleu foncé. Il 


leurs 


ait «ans chape: 
Grar 


appartements et cabinet 


alerie des glaces, Œ 
mbre du roi, grands 
salon d'Her- 
porte, dit-on. 
poids encore invisible d'un ch 
r, parut en tous les cas fort 
faite de trouver un siège, ce 


e de Louis XIV à la Chapelle. 
soleil à travers ies 

es, pour éco 
tes la musique de 
é aux orgues par le 


mbourg avait pris le 
reines de Franse 


Après cette halte, le cortège re 


prit sa marche À travers l'His 
Elizabeth montrait un vif intér 
x explications du conservateur 


M 
dix-septième si 


Maurichenu-Reaupré. Salles du 
e, salles du dix 


Murat Six candélabres d'argent se 
dressalent. énormes, parmi les vases 
de Sèvres. Le diner fut servi dans une 
vaisselle plate d'argent et le desser 
dans des assiettes de vermeil, par às 
valets çn habit « à la française » 
Les femmes rivalisaient d'élégance. 
Mme Bidault portalt une ample robe 
bta: attachée aux épaules par deux 
cordonnets d'argent ; Mme Paul Auriol 
une robe « pékinée » à fines rayu 
transversales, marron sur fond beige. 
Le duc d'Edimbourg, comme les au- 


| „Le « chef » chargé du « five 


o'clock » offert dimanche, au 
| champ de courses de Long- 
champ, au couple princier, a 


en sucre, ornée ‘emblèmi 
des deux pays 


| préparé une pièce montée toute 


tres convives masculins, parmi les- 
quels les membres du gouvernement. 


les présidents des Assemblées et les 
représentants diplomatiques de la 
Grande-Bretagne et des Dominions, 
était en habit; il portait la croix de 


guerre française, qui lui avait été dé- 
cernée le matin par le président Au- 
riol, et la Jarretière, que son beau- 
père lui a récemment conférée. 

A table, la princesse Elizabeth était 
entourée de MM. Vincent Auriol et 
Edouard Herriot. 

On a remarqué que la princesse 
n'avait ni bu ni fumé 


huitième siècle 


peintures, apparte- 
ent de Louis XV, bibliothèque de 
Louis XVI, remise en état et en 
possession de ses livres. La future 
reine s'amusa beaucoup à voir 
les nombreuses peintures, plus 
consciencieuses qu'artistiques, évo- 
quant le séjour à Versailles de la 
reine Victoria. Elle eut un oh ! 
d'admiration quand, débouchant 
pour ln seconde fois de la galerie 
des Glaces, toutes ouverten 
elle découvrit le fe fice des 
grandes eaux 
Elle vint au balcon où 
et sa mère avaient, ava 
ner historique de’ 1938, 


la même féerie 
La princesse et le duc si 


de leurs seuls prénoms de Livre 
d'Or du palais, sur une page blan 
che. Mais le stylo qu'on leur tendit 
e d'un assis 
à < 
mé fut frapi 
ateau par Damien, le 
Altesses descendirent dans le parc 
où elles retrouvèrent leur voitur” 
Le cortège, roulant ler 
d'agents cyclistes, s'arrêta 
tour osnuet de rora 
a au ha: 
TA à le N e 
au milieu du p den 
‘des naïader, des tritons. 
Leurs Aliesses vislierent enenre les 
< et les appartements du Pe- 


À 12 h. 30, elles débargunient enfin 


sur la colonnade du Grand-Trisnon 
où les attendait Mme Paul Auriol, très 
en beauté dans une robe cou 


feuille morte, sous un immense ci 


peau clair. 

Avant de pénétrer dans le palais 

Elizabeth at Philip visitèrent les par- 
Trisnon 

du 

affa 

passer travers ie 

corps 

Une grande cubiniére électrique 

instaliée dans l'après-midi. restait g'a- 

cée comme un frigidaire. 11 fallut la 
remplacer d'urge 

Au mideu du salon dès Boucher 

s'épanouissalt un chef-d'œuvre : une 


gerbe d'arums, mêlée d'épis d'av 
Les jeunes invités de Mme Paul 4 
riol attendaient les Altesses d 
salon bleu, en cueillant des cocktalis 
sur les plateaux promenés par des va- 
lets en habit à la française. La belle- 
file du président de la République qul 
offre. à Trianon, avee Mme Vincent 
Aurlol, ce déjeuner intime à la pı 
cesse et au duc. avait tenu, en effet. 
À ce que ce moment fut aussi libéré 
que possible de l'ennui solennel que 
dégage ie protocole et n'avait 
magiciens des Beaux-Arts. 


avee les 
que de jeunes amis 

Un boudoir Empire avait été am 
nagé pour Eizabeïh qui al!ait poux 
se laver les mains, selo le con! 
très authentique du palais, dans 
cuvette en porcelaine de Sèvres, ag: 


mentée d'un pot à eau ayant 
tenu à l'impératrice Joséph 
Mais ce devait èire à l'anno 
« Son Altesse est servie », que la r 
surrection des Trianons alait appa- 


app: 


, DU SIEGE DE LOUIS XIV 
dans la galerie des glaces 


ELIZABETH S'EXTASIE 


evant le jeu des Grandes 


Eaux de V 


ersailles 


raître comme un miracle, Une double 
porte s'ouvrit, découvrant un jardin 
enchanté 


Une immense galerie — intime 
rtant à côté de la galerie des gla- 
chemine entre deux arcades 
uveries, à droite sur le parc 


et le jour froid des grands arbres, À 
gauche les marbres roses et 
jour chaud des parterres. Entre cha- 


aits des bosquets et 
Versailles. tels qu'ils étalent 


au temps de Le e. 
Le solei; se jouant d'un côté à 
tre de la g v 
brillantes des 
resse res faute 
disposés comme 
fleurs. Au ci 
crème à volant, des coq 


telle d'or naturelie, « bouillant à 


sessive », portent les assiettes de Sè 
vres bleu pâle. Au-dessus de po! 
plosent les boules pastel de 


t Elizabs. 


ims. 


a princese et je dui 

allaient trouver ai 
de Mme de Main- 
mler qui devait les reme- 


A 16 h. 30, M. Pi de Gaulle de 


it réaliser un autre vœu de la prin 
cesse Elizabeth : celui de traverser 
Paris en bateau 

Une velette-amiral attend 
Altesses président du c 


is re 


présentera Pa 
la Monnaie, là le 
et ln Samaritaine, le 
Châtelet et les cheminées 
tel de Ville, Notre-Dan 
Saint-Louis. aves 
fait tremneite, le 
la gare 
Bercy 

Au pont d'Austerlitz 
virera de bord p 
l'île Saint-Louis 
l'attend, au pied 
zun. Le syndic 
pal, M. Till 


À l'ambassade d Rretng 
où lady Oliver Harvey offre à di 
dana ja vaisselle d'or Pauline 
Borghèse, et ensuite une réception. 
M. B. 


DEMAIN, AU CABARET 
Sept mannequins 
présenteront à la 


Princesse 


la collection du 
couturier des deux 
dames de l'Elysée 


U programme du voyage p 


cier, la soirée de dimanc 

est restée, jusqu'ici, ia s 

rée mystère. Les altesses se 
sont réservé quartier libre po 
aller diner au cabaret et assiste 
au spectacle de leur choix. Quel ca 
baret ? Quel thé 


Officiellement, rien n'est fixé 
Officieusement, te propriétaire 

d'un cabaret des Champs-Elvsées à 

été pressenti. On lui a demandé de 
er sa salle — nue — p 

che. Le client fournira le pe: 

sonnel, l'orchestre. l'office et, na 

turellement, le pu 


il est discret, b 
de même, il à reconnu 
nous : 

— Oul, c'est bien chez moi que 
« ça se passera » 


Mar, pour 


Attraction ? Une, au moins, et 
sensationnelle, Les robes que la 
princesse Elizabeth n'aura pas 
temps d'a sant t 

s toutes, b 


heure qu'il avait été averti, hie 
quand je l'ai rencontré 
— Pourau: plutst qu'un 

tre? Peut-être parce que 

grand-mère ar e (elle ét 

À Brighton), peut-être auss 

que les dames de l'Elysé 

Volontiers mes modèles : M 

cent Auriol m'en a commandé qua 
Mme Paul Au x, cet 
Quant à la prése 

demain, je ne puis rien vous dire 

sinon que J'ai mobilisé mes sept 

mannequins. Vous pensez bien aue 


chacune présentera ce que j'aime le 
mieux parmi mes créations... 


CE QU'ILS FERONT 
DEMAIN 


19 heures : 
l'é“lise anglaise 
d'Aguess-au. 


service religieux à 
de la rue 


11 h. 39 : à l'ambassade, récep- 
tion de la colonie britann 
que. 


15 heures : courses à Long- 
champ. 


17 heures : vi 


e privée de la 
princesse Elizabeth chez la 
princesse de Grèce. 


20 heures : 
sade. 


diner à l'ambas- 


21 heures : soirée incognito 
dans un théâtre de Paris. 


Menu de Trianon 


Brioches bohémiennes 
Truites saumonées vénitiennes 
Jambons glacés Windsor 
Mousse Coppélia 


TH. DES VARIÉTÉS 


TOUS LES SOIRS à 21 h. 


Sauf les vendredis 


dans 


la nouvelle 
et joyeuse 
opérette 


VOICI 
MARSEILLE ! 


une cascade 
de rires 


2 


MATINEES : 
DIMANCHES et 


tous les 


LUNDIS à 15 heures 
FOLIES-BERGERE mu, 


MILLIEME REPRESENTATION 


en 


actes et 10 tableaux 


IA C'EST DE LA FOLIE 


La revue a été vue par 


181.622.723 spectateurs 


IMPERIAL 
CINECRAN 


ALIBERT 


LINDA DARNELL et GEORGE SANDERS dans « L'AVEU » qui passera en ox- 
partir du 19 mai à l'ERMITAGE et au FRANÇAIS 


clusiv 


Tous le: 


COMEDIE des CHAMPS-ELYSEES 
UN TRIOMPHE ! 


PLUME 
VENT 


Lundi’ de Pentecôte 
| Matinée et Soirée 


DIABLE 


MICHELINE PRESLE 
GERARD PHILIPE 


PARADE 


21 h. Dimanche et lundi, mat, à 45 h. 


A L'AMBIGU e, 
RIOMPHE de L'OPERETTE 


CLOCHEMERLE 


s soirs (sf vendredi), 21 h. 
LUNDI MAT, 15 


Tous 
DEMAI 


NAPOLEON v-o 
DELAMBRE v.o 


mm es 


POUR UNE SEMAINE SEULEMENT 
A L'OCCASION DUSÉJOUR A PARIS 
DE LEURS ALTESSES ROYALES 


LA PRINCESSE ELIZABETH 
D'ANGLETERRE ET 


LE DUC D'EDIMBOURG 


Uun documenfunique 


EN TECHNICOLOR 


LES CADEAUX 


DE MARIAGE 


DE LA 


PRINCESSE 
ELIZABETH 


à chaque Séaucg 


AUX 


GAUMONT 


Palace 


REX 


COLISÉE 
MADELEINE 


Sado’ MADEn 


LA REVUE SENSATIONNELL EAA 


inet dandants 
2SPECTACLES DIFFERENTS, 


T2 GRANDS Dhs 


A: FILM À 


INTERNATIO #4; 


t 


Nuit mouvementée au Palais-Bourbon 


M. Schuman réunissait 


Les enfants de Dijon! 
chantent la Carmagnole 
devant M. Vincent Auriol 


DIJON, 15 mai. — A peine eut.il 
quitté, hier soir, la princesse Eli- 
abeth et son mari que M. Vincent 
Auriol partait pour Dijon. 
Accueilli par les personnalités lo- | 
le président de ja République 
fut reçu à la préfecture où il remit 
un certain nombre de décorations. | 
Àu cours Ge cette cérémonie. >:| 


Vincent Auriol se préparait à déco- 
M. Jean Bouey. député de Di- 
mais ce grand résistant 
e mutilé refusa sa décorstion. 
eura intraitable I a 
laré 
« D'autres, qui ne l'ont pas en- 
méritent beaucoup plus que | 


Fuis ce fut le défilé militaire et la | 
visite particulièrement émouvante 
au mur des fusillés. 
“A l'hôjgl de ville, le chanoine | 
Kir, maire de Dijon, prononce le | 
premier discours auquel répond M. | 
ncent Auriol. | 
Un déjeuner réunit ensuite, au- 
tour du chef de l'Etat, À la préfec- | 
ture, les personnalités du départe- | 
ment 
Plus tard, en fin d'après-midi. | 
aura lieu la scène culaire de | 
la journée, c'est-à-dire la planta- | 
tion, sur la place de ja République, | 
d'un arbre de la Liberté, au milieu | 
de danses folkloriques, peu avant | 
l'important discours que golt pro- | 
noncer, à 17 h. 30, le chef de l'Etat. | 
Les enfants du pays chanteront, et, | 
Armi ces chants, iis entonneront | 
< La Carmagnole 


DEUX NOUVELLES | 
LIGNES D'AUTOBUS | 


La ligne 63 le: service le 31 mai) 
gare de Lyon. Pont d'Austerlitz. 
quai Saint-Bemard. boulevard Saint- 
Germain, quai d'Orsay, pont de 
l'Alma, avenue du Président-Wilson. | 
avenue Henri-Martin, porte de 12 
Muette | 

La ligne 30 (en service le 7 juin) 
piace Cambronne, boulevard de Gre- | 
nelle, avenue de la  Motte-Piquet. | 
de la Tour-Maubourg, ave- 
nklin-Roosevelt, rue de la 
rue de ln Pépinière. rue m 


Boétie, 
Rome, rus de Vienne. rue de Lenin- 


grad, rue C 
mairie du 1i 


La Mode 


Présenter des gaines est une chose 
gérilieuse. La nouvelle collection que 
barbara présentait ces jours-ci mar. 

quait un très net progres. La tendanve | 
dominante est toujour eintrer la | 
taille au maximum et « donner de 11 
banche ». Le triomphe de BARRARA | 
esi son modèle DOROTHY qui combine 
n ge non extensible & ia tahle 
tissage caoutchoue aux han. | 
Deux nouveautés : CLAUDINE 
et DOLORES en dentelle élastique | 
Dans les maillots de bain les coloris 
deninants vont du bleu marine au ia 
vande, un peu de rouge, tout ceci dans 
des impressions de fleurs traitée, 

facon moderne.Le bleu domine égale- 
ment dans les ensembles de plage. 


incourt, rue Custine, | 


ticles dont ja vente est a 

Que demandent dans 
France, les élégantes ayant un hon: 
Bête standard de vie 

Des chaussures d'Art LEPICART. 

Transformez done votre magasin 
en dépôt exclusif LEPICART, c'est 
une assurance contre le marasme et 
la mévente. 

Les Chaussure 


d'Art LEPICART 
les. Toutes les 
ventes sont assurées par leurs dé 
pôts exclusifs. quel avantage ! 

Renseignements et conditions 
sur place ou par lettre 


Chaussures d'Art LEPICART, 
i| 21, rue Olivier-Métri 
 — 


lumineux 


et fidèl. 
ROUGE A LÈVRES 


245 RUE S'.MONORE 
TÉL. OPERA 57-35 


ses ministres... 
Et le débat ne prit fin qu’à l'aube 


E débat sur les écoles libres des houillères nationalisées a été mar- 
E qué, cette nuit, par un très gros incident : le gouvernement a été 

mis en minorité. 

On sait que l'Assemblée, avait eu à se prononcer, dans la journée 
d'hier, sur un projet gouvernemental pour lequel M. Robert Schuman 
avait demandé un vote de prise en considération, 

"A la reprise de la séance, à 21 heu- 


res, M. Deixonne prend la parole et. | 
mission. Prémrie L'ASSASSINAT 


tendant à revenir au p: 
c'est-à-dire à ia natio 


estaa DE Mme FURIMOND 

gi aaan a im] Louis ANTOINE 
Seenaa paa maiten aae tes hand: | et Georges AUGET 
ont été écroués 


prendra pas position sur les amende- | 
ments qui pourront être déposés 

M. Robert Schuman fait alors son 
entrée dans Vhémicyele. 


— Puisqu'il s'agit d'un amendement | 
contraire au texte dont j'ai demandé! AVIGNON, 15 mal (dépêche Paris- 
la prise en considération, dit-il, le| presse). —  L'arrestation des deux 


gouvernement je repousse ! 
L'incident éclate 
M. Schuman prend le paquet de 


bulletins bleus du gouvernemtnt et le 
remet à l'huissier préposé aux urnes 


trafiquants de cartes de pain, soupe 

connés d'avoir commis où parucipé 

äu meurtre de Mme Furimond, pour- 

rait être le prélude d'opér: 

cières d'envergure dans 
| Louis Antoine, 25 ans, et Georges 


Mu Depreux, qui vient d'aire desas | Au, 25 an egalement, exerçant à 
voué par le président du Conseil, pro-| langer. demeurant celula, 4. ue 
terte énergiquement, menace de don-| jARr demeurent eue. 4 rie 
ner sa démission et quitte le bane du} Dh été S 

Fouvernement pour aller sasreois au| Ont éi s 


milieu de ses collègues du groupe s0-| chon. En ce qui concerne Louis An- 


claliste ; 
fine, ses retatons « d'affaires » avec 

Au nom des ministres socialistes | igne șes reiations k 

1 remet une note à M. Schuman rin: | Xime Furimond se doublaient mème 

formant que, s'associant su groupe| “$, 


Tous deux seront déférés demain 
matin au parquet. Mais jusqu'ici. s'ils 
ne peuvent nier leurs activités parti 
culières, ils nient formellement l'as- 


socialiste, jes ministres socialistes vo- | 
teront l'amendement Deixonne. 


Deux conseils de cabinet 


DESCAMPS A MENACÉ DE FAIRE 
A UNE HEURE DU MATIN . oénirion 


PUNITIVE» | 
au Manouche-bar 


| Deux tueurs particulièrement ex: 
| 


peris ont esécuté hier soir un raid| 
éclair dans un établissement luxueux | 
des Champs-Elysées, le bar Manou-| 
che. 7, rue de Chambiges. 
TI était 21 h. 45. lorsque deux hom- 
| mes qui faisaient les cent pas depuis 
quelque temps devant la porte, firent 
irruption dans l'etablisrement. Une 
dizaine de coups de feu claquèrent | 
Les deux visiteurs ressortirent en 
courant et sautèrent dans une camion- 
nette 
| _A l'intérieur du bar, 
| gisait : François Lu 
« François le Corse ». 
rant 33, avenue Mont 


un homme 
hinacci, dit 


le barman, 
blessé au | 
sehe, et 


légèrement | 


à la hanche droite. 8 
Au cours de l'enquête, les policiers | 


| ont retrouvé les douilles des baies | 
tirées. Elles sont de calibres 7 mm. 65| 
| et 6 mm. 35. | 
| ‘Les mobiles exacts de ce règlement 
de comptes n'ont pas encore été dé- 
terminés. Lucchinacci se sentait me- | 
| nace depuis plusieurs jours et ne sor- | 
tait qu'armé de son parabellum. Fran- 
| . çois le Corse avait été arrèté le 27 oc-| 
fobre dernier, par des inspecteurs de| 
la brigade volante, dans sa Salmson| 
Bleus avec plusieurs de ses complices. | 
Us étaient tous armés et préparaient| 
une expédition. 1! resta à la Santé un | 
| mois et demi. N était en liberté pro-| 
| visoire depuis le début de l'année| 
| Lucehinacci se livra jadis au trafic 
des stupéfiants, était un ami de Ste-| 
fani. On le soupçonna d'avoir abattu 
Marguin à Cannes, i y a quatorze ans. | 
Ce dernier avait exécuté Stefani peu| 
| après la fusillade du « Rat Mort », 
| place Pigalle. 
| P Pour cer faits, Lucchinacci comps-| 
rut devant la cour d'assises. | 
Toutefois, il obtint un acquittement | 
n'était l'ami de la férante du bar, 
Mme Germain, ancienne maitresse du | 
| fameux C: me, et il faut peut-être | 
voir là la cause du drame. | 


la grève de la faim 


mais il s'est ravisé...- 


(De notre envoyé spécial Georges ARQUE.) 
BORDEAUX, 15 mai. 
‘INSPECTEUR principal Bourquin poursuit son enquête afin de 
connaître exactement le passé du « nouveau Landru ». Descamps 
avait menacé de faire la grève de la faim hier, et a refusé touie 
la nourriture qu'on lui présentait. 

Mais, cette nuit, s'étant ravisé, il a absorbé d'un seul coup tout ce 

‘qui lui avait été proposé au cours de la journée. 
Descamps ne mourra donc pas ! 
Mais sil dort de ce sommeil dont son 


Le se | UN RUBENS 


à Saint-Quentin-des-Isies, ne | 
| uigu der bocteiea d'un sand dabe- 
AU CONGO | 


e A a 
servait de panneau 
e atisma mes us| publicitaire à un stand 
que dans une huitaine de jours la Foi Pari 
z FER de la Foire de Paris 
31 MORTS (7?) 
À ia Foire, de Paris 
BRUXELLES. 15 mai. (AFP) —| lobert, directeur des établisse- 
Une colonne de DRAS atteint, dans| ments Jal. avait acquis, il y a deux 
le courant de l'après-midi d'hier, :'é- 


justice qui -conduirent 
est une peu le aventure pour 
DANS L'ACCIDENT tableau de maitre que de terminèr 
uns, pour la somme de 35.000 franc: 

pave de l'avion qui avait été repéré 


les policiers et magistrats à Mézin, | 
DE L'AVION BELGE sa carrière — ou peu s'en faut — au 
un grand tableau de 1 m. 50 sur 2 


i à mètres, chez M. Dubreuil, antiquaire. 
Pircunet, Par Je Commandant-aviateur| boulevard Raspail. L'œuvre représen- 
élégramme parvenu a| te un Bacchus. gros et gras, béate- 


égramme parvenu #| ment épanoui, asis sur un tonneau, 
s couronné de grappes de raisin et te- 


LMoutats (Emptien), qui en biem | nant à ia main une coupe convois 
y y par un tigre dont une patte s'appuye 
que très peu d'espoir quant)! Mmolement sur la cuisse de l'aimable 


des autres passagers et 
membres de l'équipage. 


MORT SUBITE 
DU PERE FLANAGAN 


dieu du vin 
Ce tableau se promena dans les di- 
| vertes foires de France et fut expuse 
notamment — toujours au milieu der 
bouteilles — au stand publicitaire de 
| ia maison, à la Foire de Lyon. 
Or. M. Robert n'avait pas été 


= 


A BERLIN | eonna lorique ie frère de Marce! P 
ames A 2 | Enol tul ofirit nes ail se 
BERLIN. 15 mai (AP) — Le pérel Gécidait à lui céder le tableau 1 


Flanagan, fondateur de «Boys Towne, | 
villages de jeunes dévoyés ramenés A | 
une vie normale, est mort cet 

d'une crise cardiaque. Il 
Allemagne un voyage d'études sur les | 
organisations de jeunesse. 


L'explication de cette offre extra- 
ordinaire devait jut être fournie. hier 
après-midi, à la Foire de Paris : t'am- 

re était un authentique Rubens 

'une valeur dépassant, parait-il, le 


ne 
m'lion. 
T) avait été acheté par une dame 


Sassinat 
Les ministres socialistes se réu-| 
nissent et, à une heure du matin. | — 
on apprend qu'un Conseil de cabinet 
oa tient dans les salons du Palais | 
Hourbon, L'atmosphère est à in 
erine. Les couloirs connaissent une | 
intense activite Les groupes déli- | 
barant sans dásemparer. L amende- < 
ment Deixonne est adopté par six) (Suite de la première page.) 
voix de majorité, Le gouvernement juif. Bien qu'il n'y ait pas d'infor- 
pat done battu par 298 voix ntre mation officielle de Moscou, Gro- 
292. A 3 h. 30, M. Robert Schuman. myko. com ntant la décision 
suivi de ses ministres, regagne l'hé- ricaine, a déclaré : « Désor- 
micycle, Interrogé, M. René Mayer l'Etat juif existe. » 
On apprend que la Turquié refu- 
avons travaillé à réduire] sera la reconnaissance. que TAU- 
tout cela au minimum. triche es: indécise, que la Tché- 
A l'aube, le projet de M. Rama-| coslovaquie procédera à la recon- 


dier devait l'emporter par 297 volx| naissance d'Israël, 
contre 2 


TI applique à l'ensemble des “o| Le Conseil de sécurité 
les des houillères le régime des na- | 2 
tionalisations. de l'O. N. U. 
LAKE SUCCESS, 16 mai (INS.). 


— Le Conseil de sécurité a élé saisi 
des accusations formulées par l'Agen 


Max JALADE. | 


M. PLEVEN OUVRE ce Juive contre la Ligue arabe et 
en particulier contre le roi Abdullai 

LE CONGRES | et sa légion armée 
Il'sembie que les Arabes et le bloc 
DE L'U. D. $. R. soviétique aient été furieux de la 


ance de l'Etat juif par les 
ts-Unis. Les communiqués arabes, 
selon lesqueïs les armées de ja Li- 
gue vont écraser la nation nouvelle- 
née. ont mis les délégués dans l'in 
quiétude et ceux-ci se demandent si 
l'ONU. n'aura pas à examiner à 
nouveau le problème d'une interven: 
tion militaire internationale. 


Désarroi au Liban 


BEYROUTH, 15 mai 
nouvelle de ‘la 
l'Etat juif par les Etats-Unis a fait, 


M. Pleven a ouvert, ce matin, salle| reso: 
des Horticulteurs, le deuxième congrès 
de l'U.D.S.R. 

Entre deux pilastres, d'un 
achevé, un panneau s'éclaire, peint aux | 
armes de l'U.D.S.R, flanqué, à droite 
et à gauche, d'une paire de drapea 

L'ancien ministre des Finances dé- 
clare 

« L'U.DS.R., un petit parti? Peut 
être convient-il de rappeler ici la fable 
qui prétend qu'on a souvent besoin 
d'un plus petit que soi. Nous voulons 
être le parti de gauche non marxiste 


tococa | 


que n'a pas voulu devenir la S.F.LO. j i 
après la guerre. Nous sommes un| dans les milieux officiels, l'effet d'une 
parti français, dont les élus se sa-| bombe. 

vent parfaitement d'accord avec leurs| Une telle information fut d'abord 


« invraisembiabie 
maintenant. à 
gete de Washington, qu'un cere 

désarroi 


électeurs et qui n'éprouver: 
appréhension de se soumet: 
fallait, eu jugement du souverain 

M. Pleven évoque maintenant 


t aucune 


(AFP) — Le 
reconnaissance de 


la suite 


se manifeste parmi les 


LA PALESTINE E 


L'invasion de la 
Palestine par les 
armées arabés 


AMMAN, 15 mai. — C'est à minuit 
une minute que les armées arabes de 
Transjordanie sont entrées en Pales- 
tine 

L'événement a revêtu une forme 
spectaculaire. C'est, en effet, au milieu 
de l'enthousiasme délirant d'une foule 


énorme, dont plusieurs milliers de 
femmes non voilées, que la légion 
be a franchi cette nuit le pont 


Allenby, qui sépare les deux pays. 

Le roi Abdullah était à la tête de 
ses troupes. Exactement à minuit” et 
une minute, se tenant au milieu du 
pont. il je tiré le premier coup de 

, symbolisant le commencement de 
la campagne pour la libération de la 
Palestine. 

D'autre part, des avions libanais et 
syriexs ont lancé des tracts sur tout 
le nord de la Palestine pour annoncer 
l'invasion de cette région par les for- 
ces syro-libanaises. 

En effet, avant la tombée de la 
nuit, un convoi d'environ 150 voitu- 
res blindées chargées de troupes sy- 
riennes et libanaises a traversé l 
rontière palestinienne. Il a été im- 
médiatement pris à partie par les for- 
ces juives. La bataille est en cours. 

Au Caire, on rapporte ce matin que 
d'importantes forces de l'armée égyp- 
tienne, sous le commandement du gêné- 
ral Elmowawl, sont entrées cette nuit 
sur le territoire palestinien, tandis que 
des avions ont jeté sur les viliages juifs 


problèmes qui attendent encore use| milieux politiques de Beyrouth où voisins de la frontière des 
solution : loi électorale, ravitaille-| l'argument antisioniste le plus fré- de tracts demandant à la population 
ment. reconstruction, redressement) quemment utilisé consistait à dire que de n'opporer aucun résistance. 


présence d'un Etat juif à Tel 
Aviv équivaudrait à l'installation 
e base soviétique. Dans ces cone 
ions, la décision imprévue des Etat 

s remet en question ce qui ser- 
t de « leit-motiv » aux anticom- 
unistes. 


économique du pa: ue inté-| la 


rieure 


$. 0. $. | 
« Avons heurté une mine 
et coulons > 

et le erty Ship s'en- 


fonce lent 
no tement avec 4 | DES FONCTIONNAIRES 


SAN FRANCISCO. mai. (AP)| TERMINE FIN MAI 


— Le liberty ship William E. Chan- A l'issue de l'entrevue du Comité 


LE CLASSEMENT 


ning vient d'envoyer un SOS. e interfédéral avec M. Jean Biondi. 
diquant qu'il avait heurté une min M. Neumeyer a précisé que le secré- 
environ 35 mihes au large de Cres-| taire d'Etat avait indiqué que « ie 
cent City. sur la côte nord de la Ca-| reclassement serait terminé à la fin 
lifornie, et qu'il s'enfonçait rapide-| du mois de mai, que le Consell supé 


ment. 
Trois garde-côtes se sont immédia- | 
tement portés à son secou 
Le William E. Channing avait à boré 
un équipage de 40 hommes. 


courses 


Résultats d'Enghien 
PRIX DE NIORT 


eur de la Fonction publique serait 
saisi, dès le début du mois de juin 
des nouvelles échelles établies et que 
les nouveaux salaires seraient payés 
à la fin de ce même mois ». 


| LA VILLE 
| LA MOINS CHERE 
DE FRANCE 


1. Bagsteiie IV (G. Earith) (108) G. 3 
a hanam qe aote ta tio E. Sol, D'après notre enquete, c'est VIOHY. 
Eiee A pao M 5 répartit 

LUE € oae Partir 


N. pi, : 101. 194, 105. 108 
114. 118, 118, 117, 118, 120 


toujours avec 


modération. 

Par ailleurs, nul n'ignore l'efficacité 

PRIX DES CHARENTES | Pnau, nu piwqore tot 

1. Arbimède 1 (G. Earitm (2018. 28] lions du Tole, de l'estomac. de l'intes- 

g. Due de ri ilin. de ia nutrition (Diabète et Ar- 

E Rex thrirlsme, ete). la perfection des 

Li. 2 Etablisesments thermaux, la qualité et 

xN. où la variété des distractions artistiques 
Š sportives et touristiques. 

D'où Il ressort ce fait brasi ors 

biable que c'est la Ville la pius bien- 

A PARTIR DE 18 HEURES | fisan et ia plus agréable de France 

ACHETEZ qui est en même temps ia moins chère 


$; j= 
Paris-presse - Courses|,,f97""onements au Syndicat d'in 


3. Boult Poirsonnière 


au REX) 
Central 83-95 


Tous les Jours de 11° 0 24* 50 


2IRCELNOr LIESTAL 
SAUMON RMEINFELDEN ` 
FAUCON SCHAFFHOUSE 


es 


Un navire de débarquement égyp- 
tien a accosté près de Gasa. 

Voici comment est la situation aux 
dernières nouvelles : 


Au nord : pris: 
de Saint-Jean-d’Acre 


Depuis ce matin, la ville de Saint- 


Jean-d'Acre s'est rendue aux forces 
de la Haganah. 
De même, le poste frontière de Ra- 


selinakoura. sur la frontière palestino- 
| libanaise, est tombé aux mains des 
Juits. 


A l'est : Offensives 
sar le Jourdain 


Les colonies juives de la va 
Jourdain, près de la frontière trans- | 
Jordano-syrienne, sont depuis ce matin 
sous le tir de l'artillerie arabe | 

On prête au roi Abdullah l'intention | 
de lancer une partie de sa légion arabe | 
contre la localité de Nahatayim et la| 
grande centrale électrique du Jour-| 
dain, au sud de la mer Morte. Cette| 
centrale. connue sous le nom d'usine | 
de Pinhas-Rutenberg. fournit le cou- | 
rant à presque toute la Palestine ; elle 


A TRAVERS 


LONGUEMENT INTERROGE 
AR LE COMMISSAIRE DE 


CHAVILLE, YVES PERROT, 
26 ans, a reconnu qu'il avait tué 
sa mère, Mme Yvonne Lebail, 
morte il y a deux ans, chez elle, 
7, sentier de la France, à Cha- 
ville. A l'époque, on avait di 
gnostiqué un décès par conge 
tion. 

RENE CHAUVIN, âgé de 

ans, soupçonné d'avoir étran- 
glé sa sœur, Mme Suzanne Li 
clerc, dont le corps fut découvert, 

er, dans son pavillon, à Soil 
sous - Montmorency, a fait d 
aveux, 


LA HAUTE COUR OUVRIRA 

A PROCHAINE SESSION, le 
25 mai, avec le procès du colonel 
Jef Pascot. Puis viendront Pierre 
Mathé, le général Delmotte, l'ami 
ral Bléhaut et François Pietri 
tous deux contumax. 

ACCUSES DE TENTATIVE D'EX 
TORSION DE SIGNATURE sous me 
nace par un industriel, M. Guy Micault, 
la chanteuse Rina Ketty, son mari ei 
la gérante d'un hôtel, sont acquittés par 
le tribunal correctionnel de Casablanc: 

UNE IMPRIMERIE CLANDESTINE 
DE CARTES DE PAIN a été découverte | 
| à Bégies (Gironde). On y fabriquait | 
15.000 cartes par mois depuis 1941. Pius | 
d'un million de cartes auraient été ainsi | 
mises en circulation. | 

LE FEU SE DECLARE au château 
de Joyeux, près de Villars (Cher), ap- 
partenant à M. Roche de la Rigaudière 
| Douze millions de dégâts. Causes acci- 
| denteites 


dernière minute 


EN COUPEDAVIS| 


MARCEL BERNARD | 
gagne les deux | 


premiers sets devant | 
le Hongrois ASBOTH! 


Au stade Roland-Garros, pour la 
Coupe Davis, Marcel Bernard rencon- 
tre le Hon 

Le premier set est enlevé 
maent par notre compatriote. par 6-1 

Marcel continue et s'adjuge 
le seçond set par 64 


dont l'appartement avait été pillé par 
les Allemsnds. Le tableau à l'époque 
vnit disparu. Or, se promenant par 
ard au stand des vins, son valet 
de chambre, le reconnaissant alert» 
a police. L'inmecteur ehef Hopstet- 
e paiesti-| ter, adjoint au commissaire principal 
aux délégations judiciaires, est char- 

géede l'enquête 


NVAHIE 


est siture dans une en: 
nienne de la rive est du Jourdain 


Au centre : Massacre | 
et représailles ? | 


A Jérusalem, la bataille s'est termi- 


Le temps qu’il fera : 


née par ia victoire des forces juives. DEMAIN 
qui occupent tous les points fortifiés | pen ree. bél 

f 9 ps nuageux avee bélles 
de la ville. Des pourpariers ont com-| | seiaircies l'aprés-midi. Vent du 
mencé avec les Arabes en vue d'une| | Nord-Est faible, Température 


tréve. 
La colonie juive d'Ataroth, près de | 
Jérusalem, a été évacuée aujourd'hui | 


ne niers jaits RAVITAILLEMENT 


hommes, femmes et enfants, auraient | 
été massacrés, après avoir été remis Aujourd’hui 
pas de distribution 


en légère hausse. 


par la Légion arabe entre les mains 
d'officiers de l'Armée de libération | 

arabe 
La Haganah a f 
par la radio, 


connaitre, ce ma- 
qu'elle détenait un 


AURONS-NOUS de L'HUILE ? 


| 


DUNLOP 
FORT 


Pour aller 
CALME L'ASTHME 


VITE 


Mipoller -hoan ONE 


LOIN 


D.D.T. ACTIVÉ vous otsareassera 
ms CAFARDS, CANCRELATS,PUN/ 


806.7, rue 


Ê.AF35 


FOIRE DE PARIS - PRODUITS D'ENTRETIEN 
HALL 96 - STAND 9.619 


PÉTROLE 


ROJA 


contre la chule des cheveux 


[= = 
Sènt désoimais à volhe Jeiwice 


1.210 PROPRIÉTAIRES 


nouveaux fin 1947 
Grace aux PRETS accordés par 


LE CREDIT MUTUEL FONCIER 


101, Rue Saint-Laz: ARI 
Renseignements gratulis 


FOIRE PARIS 


EER VSA 510 P o 30: 


dan 


grand nombre de prisonniers arabes 
Eae em de tralies teien s| qu cours de Jour recente vine a| IJÀ 
lois internationales, mais qu'elle passe- | pi 'AKERQUE, AM. du FORESTO, sous ] 
ral, aux représailles si des prisonniers | secrétaire d'Etat à l'Agriculture et 4 
jui Fee rt [ierferson CAFFERY, ambassadeur des A 
u su : arche Etats-Unis, venus accueillir le 7 
navire de l'aide intérimaire, se sont exposons à notre Stand cette chambre 
vers Gaza — lo pa at 


guement arrêtés dans les 
Au sud : marche vers Gaza LECTEUR A COUDESERQUR. 

Les forces égyptiennes phursuivant 
Lieur avance. Le premier communiqué 
annonce que la bataille est eng 
L'une des colonnes égyptiennes a dé- 
passé la localité de Khan-Yunis et 
se dirige vers la ville de Gaza sans 
rencontrer. d'opposition. 

L'autre colonne a attaqué le village 
fortifié israélite de Al-Dangor, qui 
est pris sous le feu de l'artilier 


Les avions sur Tell-Aviv| 
TELL-AVIV, 15 mai (U.P-A PJ, [l'économie nationale, 
Trois avions non identifiés — mais 


raison de l'attitude 
ses dirigeants qui s'étaient 
toute transaction concernant son maté 
riel et ses marchandises. 

Monsieur CAFFERY s'est rendu 
compte que l'industrie française n'at. 
tend pas Dassivement son relèvemen 
des bienfaits du plan MARSHALL 
au contraire, qu'elle ne 


rois avions, non, identifiés s | avant ia guerre, 80 millions do Mires 
ji serblent avoir été des bombar- | Gaule L'usine atteint deja 30 % de 
bardé par deux fois ce matin le quar- |a Capacité de production d'avant 


tier du Port de Ti 
bourg de Saroca. 
Tis étaient venus du côté de la mer, | 
accompagnés de deux chasseurs et vo. 
laient à une centaine de mètres à 
peine au-dessus des toits. L'artillerie | 100. rue de Richelieu - Entrée 
antiaérienne a ouvert le feu. RE 
Les dégáis n'ont pas été importants | LUNA! 1 


-Aviv et le fau- 


On signale un mort et six blessés, | Mardi 18 mai. — séries ABC 

Aux dernières nouvelles, une troi-| Le 19 Mai — Jeu à la fabie de bridge 
ème attaque aérienne a eu lieu vers| L 20 mal — leçon, série © 
midi. Deux avions auraient été abat-| Le 21 mal — Séance : néant 


tu et un des pilotes fait prisonnier. 


42 RESCAPES 
DU VIET-MINH 
ARRIVENT A HANOI 
mais aucun Français 


parmi eux 

HANOI, 15 mai. (AF.P.) — Aucun | 
otage français ne figurait hier parmi f 
les réfugiés de Vinh qui sont arrivés | 
hier à Hanoï. | 

Un seul Européen, citoyen halvéti-| 
que. faisait partie des 42 rescapés. Se. 
lon lui, Vinh a été complètement rasé : 
les nçais sont dispersés dans les| 
villages environnants 


mots croises 
idu dimanche 


PAR ANDRE CHARPENTIER 


LA BANQUE 
DES REGLEMENTS 
INTERNATIONAUX 
avait acquis de lor 
pillé par les Allemands |. 


Elle remboursera la France, | „%93 


Dent pas an 


cœurs ont les leurs. 
ur de ia France. ~ 


l'Angleterre et les Etats-Unis|| 2,09) 29 cœur eat fatal, On Let 
WASHINGTON, 15 mai (U. P.). —| | Pas le roi de cœur En évelant ; partie 

Les représentants des Etats-Unis de| | du corps, non loi du cœur, — á. Cei 

la France et de l'Angleterre se sont| | Pris une rénétition Ti Mare metto 

rencontrés avec ceux de la Banque! | du cœur — 4. Manifeste une affechoa | 

pour les «règlements internationaux | | qui n'i cœur, Pièce rou. 

Pour discuter du problème de l'or peaux a 


transféré par l'Allemagne à cette 
Banque : À 

— Au cours de ces discussions. dé- 
clare un communiqué du Département | 
d'Etat, il a été découvert que la TA 


omme où 
On y travaille avee pine où moins 48 
| cœur. — 10. Montre auil a du cœur 
| au rentre. Les Jennes cœurs sè pren 


que avait acquis par inadvertance de | | Pen! à d'autres pères 


lor provenant des pillages ailemands. Pa T F | 
Par un échange de lettres en date du pius ‘que le cœur. 

13 mai 1948, la Banque pour de cœur. == TI 

£lements internationaux a accepté de| | 1V. Pet parfois le résultat des agitas 
remettre aux trois gouvernements en| | tions An cœur. — V! Conjonetion, À 
Question 3.740 kilos d'or (évalué àj | capte pim 


environ 1280 millions de francs). ce| | fu 
qui règle entièrement la question de| | 
Tor 


VOS par l'Allemagne et aaquis| | Snienaa a eo | 

par eiie: h | 
a P Ti jans son cœur, I) leur faut 

L'ANGLETERRE | LC REA | 


n poida de moins sur le cœur oi 
don —"X 
cœurs Qui y faisaient 


Ce n'étrieut pa 


OUVRIRAIT UN CREDIT/ 


A LA FRANCE cœur. Le cœur n'en a pas, 

de 20 millions de livres | Seite 

LONDRES, 15 mai (A. F. P). —| | _BỌR. — 1. Do Trachte. — 2 Tasi. 
Dans les milieux bien informés de| EE a n 
Londres, o1 prévoit que le gouve: Ra ES 
nement britannique annoncera très| | Ama Pont. — 10. Beraren 
Prochainement l'ouvert ia Frm- VER — 1 Dira. T. P | 
ce d'uh crédit à court terme de l'or- niguerra), A.J. (sit, — TI. 
Gre de 20.000.000 de Lvres sterling. Ce tirine ei | 
crédit viendra s'ajouter à la balance M Trone = Vin À 
en sterling de la Beigique, dont une Eio tas. UE | 

le sera également mise à la dis 


ion de la France ai 
de con 
dans 


UN VAPEUR 
AMERICAIN 
HEURTE UNE MINE 

et coule au large | 
Caroline 


* "VACANCES AGREABLES 


[EN DAUPHINE. GRANDE CHARTREUSE 


HOTEL TERMINUS, Speer 


ont (is,) 
Prix de pension avantageux pour ia sais. 
BONNE TABLE 


et DEPARTS D'EXCURSIONS 


Disposant LOCAUX Commerciaux 


SAN-FRANCISCO. 15 mai (U. P) 
— La garde-côtière xméricsine annon- ||] 1 000 mq. recherchons fournisseur 
# vapeur amériemn « Wil- [f] pour entrepôt marchandises, repré 
lam-E.Channing ». des lignes amé- | °°°" Cnirepm marchandises, repr 
ano-hrwaïennér, a heurts ation. eominission 
de HAVAS, TOULOUSE 
a ne 14,330. 


rain de couler rapidement. 
réponse à ses signaux de dé- 
trois vedettes ont été envoyées 
sur les leux. 


Î 


123 


usines 


Celles-ci avalent été détruites et en- 
tièrement pillées par les Allemands, en 
intransigeante de 

refusés à 


mats 
ménage pas 
efforts en vue du redressement de 


Les Hullerias LESIEUR fournissatent 


PARIS-PRESSE BRIDGE 


à coucher, chêne massif ciré, largeur | m. 50, 
glace biseautée, bronze doré, 2 portes, fabri- 
quée- spécialement et 


vendue avec garantie 4 
de 2 ans, pendant la | 
durée de l'Exposition, ou 9 


prix exceptionnel de 

Visitez dans nos Magasins la plus impor- 
tante exposition permanente de Meubles, où 
vous trouverez le mobilier 
que vous désirez. 

Demandez notre dernier 
Catalogue N° 278 
accompagné du nouveau 
tarif de Mai. + 
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FACILITÉS DE PAIEMENT - LIVRAISONS IMMÉDIATES 
ET GRATUITES DANS TOUTE LA FRANCE 


Prière à personne ayant trouvé ser- 
viattes cuir dans Chevrolet rappor- 
ter contre forte récompeni 
49, rue Petits-Champ: 


EXPOSITION 


CONTINUITÉ 
DE LA MARINE 


Place de la Concorde CA 


mam mn a "am e || DOIVROSSAGE 


du 30 avril au 30 mai 
donc du poivre véritable. 


sélectionné, garant pur, 
‘embolle automatiquement 

dons 
un étui poivriér 


PROPRIETAIRE 24, svenue Gabriel, 
sait objets dérobés par les Allemands 
en 1940 et 1941 sont à Paris, FORTE 
RECOMPENSE à qui donnera indica- 
tions utiles à ce sujet, à BLOQUET 


45, rue de Lisbonne, 


RHUMATISANTS 


Faites votre cure 
PRECHACQ-les-BAINS 


reste | TAVERNE du PANTHEON 


16' FOIRE EUROPEENNE 
DE STRASBOURG ` 


4-19 septombre 1948 


E 63, Da St-Michel, face Luxemb 
BRASSERIE - RESTAURANT 


Un des événements les 
quants dans la vie économique d 
l'Europe occidentale est sans conteste 
ia Foire Européenne de Strasbourg qui 

uvre officiellement chaque année le| | 


plus ma: 


premier di de septembre. | i 
Cemre incomgarsbie au eserour| | F@TIS -PresSse 
des voies inter a ~ les, elle offre de | 
multiples possibilités au n 
Qui sy enpressemt. seduit et retiem | | 100, rue de Richelieu, Paris (2°) 
7 er yi itebrs qu'attire ceite s 
nese de laetiviie numaine | |raéph,s RICHELIEU 81-55,56,57,58 
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